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46 SEANCE DU 6 JUIN

ment le thorax, on met le cceur ä nu, on exerce sur cet organe
des compressions rythmiques (massage du cceur), et on entretient
la respiration artificielle.

Le cceur, qui est d'abord completement inerte, presente bientöt
des tremulations fibrillaires, dont l'energie augmente peu ä peu.
Lorsque, apres quelques minutes, les tremulations sont devenues

bien apparentes, on injecte dans la veine femorale une solution
de CLBa ä 1 % en quantite süffisante pour atteindre la

proportion de V4 ä '/« centig., par kilog. d'a'nimal.

Apres l'injection Cl,Ba les tremulations deviennent plus
fortes. On soumet alors le cceur pendant 2 secondes environ au

passage du courant alternatif de 220 volts. L'electrode cardiaque
presente un diametre de 3 cm environ, l'autre electrode est in-
troduite dans le rectum.

Pendant le passage du courant le cceur s'arrete; et apres une
ou deux secondes le rythme cardiaque se retablit.

Si on veut garder 1'animal en vie pendant quelque temps, on

ferme la cavite thoracique, et on suspend la circulation artificielle.

Toutes les fonctions des centres nerveux se retablissent peu
ä peu.

Les contractions normales du cceur ne sont jamais retablies,
dans mes experiences, par l'injection deCI2Ba, non accompagn^e
de l'application du courant alternatif, quelle que füt la
proportion de Cl2Ba injectee, variant de 1/4 centigr. ä 20 centigr.
par kilog. d'animal.

Raoul Gautier. — Quelques anomalies cliniatologiques de

Vhiver et du printemps 1918.

Si les moyennes jouent un röle important et necessaire en

climatologie, les anomalies sont plus interessantes ä etudier; et
les deux dernieres saisons en ont fourni plusieurs exemples ä

Geneve.

I. Temperature.— En hiver d'abord, le mois de decembre 1917

a ete tres froid,avec une temperature moyenne de —2°,18, pre-
sentant un ecart de — 2°,98 sur la normale de Plantamour et

un ecart plus grand encore si Ton tenait compte des mois de de-
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cembre beaueoup trop chauds de la periode des dernieres annees.

— Sauf les 1 et 2 decembre, tous les autres jours du mois ont ete

trop froids, et la derniere pentade (27-31 XII) a eu une temperature

de — f)°,96.
Les mois de janvier et de fevrier 1918 ont presente des

alternatives tres marques defroidetdechaud se succedant irregulie-
rement; la pentade la plus froide a ete celle du 1 au 5 janvier,
avec —4°,95; la plus chaude, celle du 16 au 20 janvier, avec
8°,24. Le thermometre ä minimum est descendu a — 14°,0 le 5

janvier et le thermometre ä maximum est monte k 14°,2 les 19

et 20 janvier.
La temperature moyenne de janvier, 0°,92, depasse la normale

de + 1°,00; celle de fevrier, 1°,70, de •+- 0°,10. II en resulte que
l'hiver,dans son ensemble, a une temperature de0°,09, inferieure
de — 0°,66 ä la normale.

Au printemps, mars, avec 4°,77, est de + 0°,17 superieur ä la

normale; avril, avec 8°,48, est inferieur de — 0°,49; et mai,
avec 14°,73, est superieur de + 1°,53. II en resulte que le prin-
temps a une temperature moyenne de 9°,34 depassant la nor
male de + 0°,42.Cela compense presque le deficit de l'hiver.

En mars il a fait d'abord relativement froid puis chaud; en

avril chaud puis tres froid aux environs du 21, oü il est tombe
tardivement de la neige lourde; en mai, chaud, sauf les 14 et

15, apres les Saints de glace, et ä la fin du mois, par la bise.

II. Humidite, pluie et neige. — En hiver, l'humidite de Vair
a fite un peu superieure ä la moyenne en decembre, inferieure
en janvier et en fevrier.

Contrairement ä l'hiver ä neige 1916-1917, l'hiver 1917-1918

a ete sec. II est tombe en tout 43 cm de neige, partages par
hauteurs egales entre decembre et janvier, mais c'etait de la neige
legere, fournissant peu d'eau de fusion. Les trois mois d'hiver.
ont fourni seulement 13 + 51 + 10 mm d'eau de pluie et de

neige; la hauteur d'eau de janvier est normale,Celles de decembre

et de fevrier en fort deficit. Le total de 74 mm est done

inferieur de — 62 ä la moyenne. C'est un hiver sec.

Au printemps l'opposition de mois ä mois est encore plus
marquee. Avril a ete humide, mars et mai plutot sees, surtout au

point de vue de l'humidite de l'air. Voici les chiffres :
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Periode

Mars
Avril
Mai

Fract. de saturation Pluie Ecart Neige
moy. ecart mm mm cm

70 % -5% 47 0 12

74% + 4 % 106 + 49 4

66 •/„ - 4 % 17 — 62 —

70% - 2 % 170 — 13 16Printemps

Les pluies frequentes d'avril preparaient une belle recolte de

foin, mais la secheresse, qui avait ete favorable aux travaux de

la campagne en mars, — secheresse absolue du 3 au 18 mars, —
et avait fait place ä une periode ä pluies frequentes du 28 mars
au 14 mai, a reparu le 15 mai et a dure jusqu'au 9 juin '.

Cette derniere periode de secheresse a ete aggravee par une
bise continue et assez violente dont je parlerai tout ä l'heure, et

qui a abaisse l'humidite de l'air ä un degre inusite pour la
saison. La bise a dure 15 jours, et la fraction de saturation

moyenne des 19 jours, du 22 mai au 9 juin, a ete en moyenne de

seulement 53 °/0. II n'y a pas eu de rosee durant cette periode,
et les foins, desseches, ont ete recoltes dans de bonnes conditions,

c'est vrai, mais en quantite faible, si leur qualite est bonne

De plus les recoltes ä venir etaient fort compromises, lorsqu'est
survenue l'averse orageuse, de 17 mm, du 10 juin qui a fait du
bien ä la campagne, mais qui devrait etre suivie d'autres pluies
plus abondantes pour reparer, dans la mesure du possible, le

mal dejä fait par une periode de temps trop sec.

III. Nebulosite et duree dHnsolation. — C'est ici que nous
trouvons les plus fortes anomalies, surtout pour les mois de

fevrier, mars et mai. Le mieux est de donner les chiffres:

Periode Nebulosite Duree d'insoiation
Moy. 1918 Moy.

h.

Aue. H61.

h.

Nouv.
h.

Decembre 1917 8,3 7,0 36 37 57
Janvier 1918 7,9 6.9 43 48 62
Fevrier 6.7 4,9 86 110 120
Mars 3.5 123 205 221
Avril 5,8 7,0 162 115 133
Mai 3.6 201 262 305

Hiver 7,7 6,3 165 195 239
Printemps 5,9 4.7 486 582 659

1 Cette note a ete completee apres la seance au inoyen des donnees des

quelques jours subsequents.
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Sauf en avril, la nebulosite a ete toujours inferieure ä la

moyenne. Mars, avec 3,5, n'est depasse comme clarte que par
mars 1854 et 1880, avec 3,1, et mars 1852 avec 3,2. — Mai, avec
3.6, n'est depasse que par mai 1871, avec 3,4. C'est done

presqu'un record.

Quant ä la duree d'insolation qui n'est observee, avecl'ancien
heliographe. que depuis 1897, mars 1918 detient le record
d'heures de soleil. Quant ä mai, il depasse un peu mai 1901

(261h), mais est battu, comme record, par mai 1909 avec 276h ä

l'ancien instrument et 3261' au nouveau.
IV. La bise. — D'une fa^on generale, eile a predomine sur

le vent du midi durant les six mois qui font le sujet de cette
note, sauf en janvier qui accuse une legere preeminence du
vent. Au reste, la vitesse moyenne du vent a ete tres inferieure
ä la moyenne durant toute cette periode, sauf pendant la der-
niere quinzaine qui est de beaucoup le moment le plus interessant.

En effet, la bise a souffle d'une faQon continue du 25 mai

au 9 juin, soit durant 15 jours. Les maxima ont ete de 23 km/h.
le 27 mai, de 41 le 28, de 31 le 29, puis de 30 le 5 juin. La vitesse

moyenne generale pour les 15 jours est de plus de 16 km/h. On

dit souvent ä Genbve que la bise dure 3, 6 ou 9 jours; ces chiffres
ne reposent sur aucunestatistique serieuse, et cette derniere bise

de 15 jours, due ä la persistance d'un anticyclone sur 1'Europe
occidentale et centrale, avec des pressions plus faibles sur la
Mediterranee, n'est pas faite pour corroborer ce dicton populaire.

A remarquer, dans le meme ordre d'idees, qu'il a fait plutot
chaud pendant les trois Saints de glace (11-13 mai) et qu'il a

fait trbs beau le jour de la Saint-Medard; cela ne signifie nulle-
ment qu'il ne pleuvra plus en juin ou apres. Personne n'en sait
rien1!

La seule observation generale que l'on puisse faire, c'est que,
si l'annee 1918 continuait ä etre plutot seche, ce serait seulement
le debut d'une compensation qui s'etablit tot ou tard. Nous

venons de traverser une serie d'annees tres pluvieuses avec des

etes plutot frais, sauf en 1911. II suffit de rappeler que la pluie

1 II a effectivement beaucoup plu depuis le 10 juin et surtout du 15 au
21; en tout plus de 145 mm en 12 jours.

C. B. Soc. phys., Geneve, Vol. 35. 1918. 4
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a atteint la hauteur de 1196 mm en 1910 et de 1209 mm en 1917.
11 faut remonter ä 1799 pour trouverun total encore superieur:
1254 mm. — La moyenne des 8 dernieres annees depasse 1 metre
d'eau, exactement 1019 mm. La moyenne des 8 annees ante-
rieures (1902-1909) donne 816 mm, exactement le chiffre de la

moyenne de 1826 ä 1875. Cette serie comprend l'annee tres
humide 1902 (1065 mm) et l'annee tres seche 1906 (583 mm). —
Enfin rappelons que la moyenne generale de 1826 ä 1895 est de

837 mm.

Seance du 4 juillet 1918.

J. Briquet. — Les bractees paleales et I'organisation florale
du genre Psilocarphus Nutt.

Au cours de nos recherches sur la pseudocarpie des bractees

paleales chez diverses Filaginees et de la repercussion que ce

phenomene exerce sur l'organisation florale, notre attention a

ete attiree sur le genre Psilocarphus, special au versant pacifique
des Etats-Unis, avec une espece endemique au Chili.Les details

morphologiques successivement donnes par Nuttall1, RemyL
Bentham et Hooker3 et surtout par Asa Gray4, ont mis claire-
ment en evidence les differences qui separent nettement les

Psilocarphus des Micropus, avec lesquels ils avaient ete con-
fondus par A.-P. de Candolle 5 et Wai.pf.rs'5. B reste cependant
quelques points contestes (presence ou absence de bractees
involucrales hyalines internes) et ä elucider divers details

morphologiques passes sous silence par nos prddecesseurs.
D'autre part, A. Gray dit que le sac paleal qui, dans le genre
Psilocarphus, renferme la fleur 9> est plus ou moins ouvert ä la
base du cöte axoscope, de sorte que les akenes peuvent tomber

1 Nuttall, Descriptions of new species and genera ofplants in the natural
order of the Composite:, etc. (Trans. Amer. phil. Soc., ser. 2, VII, p. 340

ann. 1841).
2 Remy, in Gay, Flora chilena IV. p. 109, tah. 46 (1849).
3 Bbntham et Hooker, Genera plantarum II, 297 (1873).
4 Gray, Botany of California I, p. 336 (1880) et Synoptical Flora of

North America, Gamopetalse, I, p. 228 (1886).
De Candoi.i.e. A.-P., Prodromus V p. 460 (1836) art. Micropus

globiferus.
" Waiters, Repertorium botanices systematicse II, p. 600 (1841).
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